
LA CANADIENNE



Une robe plus ou moins  
charbonnée

La Canadienne est une race 
de taille petite à moyenne 

typée laitière. Elle possède une 
robe rousse, noire ou brune, 
plus ou moins charbonnée. 
Sa tête est plutôt longue et 

fine, tout comme ses cornes, 
couramment en forme  

de lyre.

Une vache robuste  
avec un bon potentiel laitier
La Canadienne est une race ayant une 
production laitière moyenne adulte de 5500 kg. 
Son lait est plébiscité pour la production de 
fromage, elle est également appréciée en tant 
que nourrice pour élever des veaux. C’est une 
race vive et robuste, résistante aux conditions 
climatiques défavorables tel que le froid. Elle est 
aussi assez fertile et possède une bonne facilité 
de vêlage.

Une histoire partagée  
entre la France et le Canada
La race Canadienne est issue de bovins du 
Canada introduits en France dans les années 
90. Les origines de cette race remontent aux 
importations de bétail de Bretagne et Normandie 
par les colons en Nouvelle-France au 17ème siècle. 
Elle est reconnue au Canada comme « race 
patrimoniale du Québec ». 
Aujourd’hui, les effectifs restent faibles au Canada 
(1000 vaches dont 250 de race pure) et en 
France avec moins 100 femelles.

LA CANADIENNE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage - 42, rue Georges Morel 
CS 60057 - 49 071 Beaucouzé cedex
Tél. 06 16 69 63 75 - flavie.bouvet@idele.fr 
www.idele.fr

Association Française des éleveurs de race bovine Canadienne  
Coordinateur Fédération des Races de Bretagne 
Maxime Bergonso - GIE Elevage de Bretagne 
Tél. 06 85 70 56 83 m.bergonso@gie-elevages-bretagne.fr
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LA NANTAISE



Polyvalence et rusticité
La Nantaise est une vache de taille moyenne, 
à la robe fauve clair, parfois légèrement grise 
et même gris perle. Le museau est noir mais 

les oreilles ne portent pas de liseré noir et les 
muqueuses sont « aréolées », c’est-à-dire le 

centre noir et le contour rose. Le tour de 
l’oeil est également maquillé de noir. 
Elle s’adapte à  toutes les situations, 
et peut aussi bien valoriser les prés 

secs que les prairies  humides, 
où elle sait profiter d’une 
alimentation grossière et 

ligneuse. Son bon 
tempérament, sa 
robustesse et ses 

facilités de vêlages 
en font un 

animal facile 
d’élevage.

Une nourrice hors pair
La Nantaise était réputée autrefois pour
ses multiples aptitudes : très bon animal de 
travail, elle pouvait également être traite et 
produire des veaux de lait, des vaches de  
réforme et des boeufs de qualité.
Aujourd’hui, la presque totalité des élevages de  
Nantaise sont en système allaitant. La Nantaise excelle 
dans la production de veaux blancs ou rosés car la 
production laitière des mères, associée à la finesse d’os et 
à la bonne musculature des veaux, fait merveille.

La race de la Loire-Atlantique
La Nantaise occupait traditionnellement la Loire 
Atlantique, avec des incursions dans le Morbihan, 
l’Ille-et-Vilaine est l’ouest du Maine et Loire. 
Surtout réputée pour son aptitude au travail, la 
Nantaise a beaucoup souffert début du XXe siècle 
de la mécanisation de l’agriculture et de la place 
prépondérante prise par les races spécialisées 
pour la production de lait ou de viande. La 
Nantaise a retrouvé aujourd’hui toute sa place 
dans des élevages agro-écologiques utilisant très 
bien sa mixité et valorisant ses produits de qualité.

LA NANTAISE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage - 42, rue Georges Morel 
CS 60057 - 49 071 Beaucouzé cedex
Tél. 07 61 62 10 04 - mathieu.foucault@idele.fr 
www.idele.fr

Association La vache nantaise
Chemin des 9 Journaux - 44340 Bouguenais 
06 77 77 92 48 - contact@vachenantaise.com
https://vachenantaise.com/
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L’ARMORICAINE



Idéale pour un élevage 
à l’herbe

Animal de type mixte, sa production 
laitière était estimée à 4 500 kg de lait 

par lactation mais aujourd’hui très peu
de vaches sont encore traites.

Elle est surtout utilisée en système 
allaitant : elle s’engraisse très 

facilement et précocement, au point 
que l’alimentation des génisses 

doit être surveillée pour qu’elles 
ne soient pas trop grasses 

avant d’être mises à la 
reproduction. Les 

veaux nourris sous la 
mère sont musclés, 

fins d’os et ont 
une viande 

d’excellente 
qualité.

Une vache docile et sobre
L’Armoricaine est une vache de taille
moyenne, de robe rouge acajou ou «cerise»
avec quelques tâches blanches.
De tempérament doux et facile, elle est
sobre et rustique. Elle ne craint pas le froid
et s’entretient facilement.

La race du centre Bretagne
L’Armoricaine résulte d’un croisement réalisé au 
XIXe siècle entre la « grande » Bretonne Pie Rouge 
et la race anglaise Durham ou Shorthorn.
Absorbée et remplacée dès 1963 par la race
Pie Rouge des Plaines, elle aurait disparu si des 
stocks de semence, prélevés dans les années 
soixante, n’avaient pas été conservés par les 
coopératives d’insémination animale bretonnes.

L’ARMORICAINE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage - 42, rue Georges Morel 
CS 60057 - 49 071 Beaucouzé cedex
Tél. 06 16 69 63 75 - flavie.bouvet@idele.fr 
www.idele.fr

Syndicat des éleveurs de la race bovine Armoricaine
Coordinateur Fédération des Races de Bretagne
Maxime Bergonso - GIE Élevages de Bretagne
Tél. 06 85 70 56 83 m.bergonso@gie-elevages-bretagne.fr
www.vache-armoricaine.orgCo

nc
ep

tio
n 

: I
ns

tit
ut

 d
e 

l’É
le

va
ge

 - 
Ré

f. 
: 0

0 
25

 2
03

 0
01

 - 
Cr

éd
it 

p
ho

to
s 

: J
_M

al
ar

d
é 

N
e 

p
as

 je
te

r s
ur

 la
 v

oi
e 

p
ub

liq
ue

Répartition des effectifs 
des femelles (2024)



LA SAOSNOISE



Une garde-robe bien fournie
De sa diversité d’origines, la Saosnoise 
a gardé une certaine diversité dans les 

robes et les types, mais reste facilement 
reconnaissable à son grand gabarit 

et à sa robe tachetée blond-rouge et 
blanche. On distingue plusieurs types 

de panachures, la plus courante étant le 
« caille-blond ». On retrouve aussi des 

robes propres à l’ancienne 
« Mancelle ». La race est bien 

adaptée au pâturage. C’est une 
bonne mangeuse d’herbe, 

rustique, au caractère doux, 
qui supporte bien les 

différences de
température et 

les périodes 
d’humidité

prolongées.

De bons rendements en viande
La vache Saosnoise est une race d’herbage
autrefois traite, dont on tente de garder le
potentiel laitier. Elle est apte à la production
de carcasses lourdes de taurillons, vaches
et taureaux. Malgré sa masse imposante
(certaines vaches peuvent peser jusqu’à
900 ou 1 000 kg) elle a gardé une ossature
fine. Sa viande, très cotée localement, est fine
et bien rouge, avec des qualités gustatives
proches de celles de la Normande.

L’ancienne Mancelle
La Saosnoise est originaire du Nord de la 
Sarthe : la Champagne Mancelle près du Mans 
et le Saosnois à la limite du Perche. Elle a 
été constituée à partir de la race Mancelle 
à laquelle s’est rajouté du sang Durham, 
Normand et plus récemment Rouge des Prés 
(ex-Maine-Anjou).

LA SAOSNOISE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage - 42, rue Georges Morel 
CS 60057 - 49 071 Beaucouzé cedex
Tél. 06 16 69 63 75 - flavie.bouvet@idele.fr 
www.idele.fr

Syndicat de la race bovine Saosnoise
CRAPAL 55 La Moutonnière 44260 Prinquiau
Contact : Julien GRAVO - Tél. 06 66 66 44 95
juliengrayo.crapal@gmail.com
www.lasaosnoise.webnode.com

Co
nc

ep
tio

n 
: I

ns
tit

ut
 d

e 
l’É

le
va

ge
 - 

Ré
f. 

: 0
0 

25
 2

03
 0

01
 - 

Cr
éd

it 
p

ho
to

s 
: S

yn
d

ic
at

 d
e 

la
 ra

ce
 S

ao
sn

oi
se

, 
Ch

er
re

 M
ic

he
l-P

ie
rre

 - 
N

e 
p

as
 je

te
r s

ur
 la

 v
oi

e 
p

ub
liq

ue

Répartition des effectifs 
des femelles (2024)



LA FROMENT DU LÉON



Un beurre de couleur 
étonnante

La Froment du Léon est une 
beurrière hors pair qui fournit 

une crème remarquable par
sa quantité, sa couleur et sa 

saveur. Le beurre de Froment, 
riche en béta-carotène, qui

peut être de couleur « bouton 
d’or » voire même « pelure 

d’orange » à certaines
époques de l’année est un 

produit de choix.
Cette race se prête 
parfaitement bien à 

la transformation 
laitière à la ferme.

Une vache raffinée
La Froment est de taille petite à moyenne,
à robe froment avec ou sans taches blanches.
C’est une vache au caractère doux et agréable, 
mais elle n’est pas dépourvue de tempérament pour 
autant. Son caractère et son allure affinée lui ont 
parfois valu le surnom de « race des châteaux ».
Traditionnellement adaptée à des contrées 
tempérées comme l’est la « ceinture dorée » du nord 
de la Bretagne, baigné par le Gulf Stream, elle n’est 
pas faite pour des températures extrêmes.

La race du nord de la Bretagne
La Froment du Léon est originaire de la zone 
littorale du nord de la Bretagne.
Elle présente une certaine parenté avec la
race de Guernesey. La Froment a longtemps 
été mal caractérisée, bien qu’un herd-book 
(livre généalogique) ait été créé en 1907, 
et qu’elle ait participé au Concours Général 
Agricole de Paris de 1914 à 1939.

LA FROMENT DU LÉON

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage - 42, rue Georges Morel 
CS 60057 - 49 071 Beaucouzé cedex
Tél. 06 16 69 63 75 - flavie.bouvet@idele.fr 
www.idele.fr

Syndicat des éleveurs de la race bovine Froment du Léon
Coordinateur Fédération des Races de Bretagne
Maxime Bergonso - GIE Élevages de Bretagne
Tél. 06 85 70 56 83 m.bergonso@gie-elevages-bretagne.fr
www.lafromentduleon.comCo
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LA FERRANDAISE



Une grande diversité  
de robes

La Ferrandaise a conservé une diversité 
de robe unique. Il existe deux bases : 

l’une rouge, l’autre noire. La couleur noire 
est génétiquement dominante sur le 

rouge mais dans la population actuelle, la 
robe rouge est majoritaire. 

S’ajoutent à cela trois panachures 
(répartition des tâches) différentes : 
la barrée, la bregniée et la poudrée. 

Née sur des plateaux 
volcaniques, elle possède un 

esprit vif mais docile. 
Montagnarde, elle est 

d’une très grande 
robustesse, forte 

et infatigable.

Une race rustique et mixte
Si son lait est à l’origine de  
célèbres fromages comme le bleu 
d’Auvergne, le Saint-nectaire, la fourme  
de Montbrison ou la fourme d’Ambert.  
La Ferrandaise est une race mixte : elle 
s’adapte à un grand nombre de systèmes 
d’élevage. C’est une nourrice parfaite pour 
obtenir des veaux à croissance élevée, 
lourds et bien conformés.

Une race authentique d’Auvergne
La Ferrandaise tient son nom de la région de Clermont-
Ferrand. Pendant très longtemps, la race a eu beaucoup 
de dénominations différentes (race de Rochefort, 
Ferrandine, Ferrando-forézienne, race de la Limagne, de 
Saint-Anthème, etc.). Ce n’est qu’en 1860 que l’unique 
nom de Ferrandaise fini par s’imposer. Elle trouve son 
berceau d’origine dans les deux massifs montagneux 
du Puy-de-Dôme. Elle était aussi présente en Limagne, 
puisque les animaux Ferrandais étaient attelés pour le 
travail des terres. On pouvait la trouver également dans 
les départements voisins : dans la Loire, le Nord Cantal, 
la Haute-Loire, ou plus rarement dans l’Allier.

LA FERRANDAISE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage  
9, Allée Pierre de Fermat - 63170 Aubière
Tél. 06 98 27 77 26 - louise.joly@idele.fr 
www.idele.fr

Association pour la sauvegarde de la race bovine Ferrandaise
Parc Naturel des Volcans d’Auvergne  
Château de Montlosier - 63970 Aydat
Contact : Grégoire Verrière - Tél. 07 80 37 01 14
g.verriere@parc-livradois-forez.org
www.associationlaferrandaise.comCo
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LA MIRANDAISE



Une belle race à viande
La race Mirandaise est une belle race 

 àviande au museau et aux onglons noirs 
à robe blanche parfois nuancée de grisou 
de roux. Les muqueuses de l’anus et de la 

vulve sont auréolées ou « aréolées », 
c’est-à-dire roses sur la partie 

périphérique et noires sur la partie 
centrale. Cette coloration des 

muqueuses est associée
à une dépigmentation du bord 

des oreilles. La Mirandaise 
est une race plutôt grande 

(vache adulte : 1,40 m 
de hauteur au sacrum,

700 kg de poids vif), 
sobre et résistante 

à la chaleur.

Plusieurs types de production
•	Veaux de lait : la Mirandaise excelle dans 

la production de très bons veaux de lait 
élevés sous la mère de façon traditionnelle.

•	Génisses grasses et vaches de réforme 
qui s’engraissent facilement.

•	Boeufs Mirandais de 4-5 ans, nourris principalement  
à l’herbe.

Un cahier des charges est à respecter pour les éleveurs 
produisant sous la marque collective.

La race traditionnelle du Gers en Gascogne
La race bovine Mirandaise, est la race bovine 
originaire du département du Gers en Gascogne. 
Elle a incontestablement été forgée sur place 
pour effectuer les travaux agricoles dans les 
terres lourdes et parfois difficiles des coteaux de 
Gascogne. Le Herd-book de la race Gasconne 
Aréolée dite aujourd’hui Mirandaise a été créé
en 1897. Il est maintenant représenté par la 
Fédération des éleveurs de la Race Mirandaise  
et sa marque collective de valorisation : 
La Mirandaise.

LA MIRANDAISE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage
BP 42118 - 31321 Castanet-Tolosan Cedex
Tél. 06 98 19 88 66 - delphine.duclos@idele.fr 
www.idele.fr

Fédération de la Race Mirandaise :
Lycée agricole de Mirande- route de Valentees 
32300 Mirande -Tél. 06 33 77 64 12 - 
Julien SOULÉ - juliensoule@hotmail.fr 
www.mirandaise.e-monsite.comCo
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LA MARAÎCHINE



Une vache élégante et rustique
La Maraîchine est une vache de grande taille, au 

squelette bien développé. Sa robe froment claire 
à fauve grisâtre est embellie par des muqueuses 
et oreilles noires, avec parfois extension du noir 

autour des yeux, ce qui lui donne l’air  
« maquillée ». Les cornes en lyre, longues et 

légèrement coudées, participent à l’élégance 
de la race. Introduite dans les prairies 
humides pour une gestion d’élevage 

adaptée, respectueuse de la 
conservation des prairies, la Maraîchine 

a la particularité de valoriser 
cette flore atypique et de 

récupérer très vite après des 
périodes de pénurie.

 C’est l’alliée idéale 
des éleveurs ayant 

des systèmes 
d’élevage basés 
sur une gestion 

fine des 
espaces 
pâturés.

Une race polyvalente
La Maraîchine est une excellente nourrice  
grâce à son passé de race laitière.  
Aujourd’hui, elle est élevée essentiellement 
en systèmes allaitant, principalement pour la 
production de veaux rosés, mais aussi pour des 
bœufs de 4-5 ans élevés en prairies de marais.  
Les rendements sont bons et la viande présente 
un goût, une couleur et une tendreté appréciés 
des consommateurs actuels. Elle est surtout 
valorisée localement, en circuits courts.

La race des marais du littoral Atlantique 
La Maraîchine est originaire des marais de la 
Côte Atlantique compris entre l’estuaire de la 
Loire et celui de la Gironde.
Elle appartient au groupe des races dites 
Vendéennes ou Poitevines, composé des 
races Nantaise, Maraîchine et Parthenaise. 
Le type Maraîchin actuel comprend des 
souches vendéennes et de vieilles souches 
Parthenaises n’ayant pas évolué vers le type 
spécialisé d’aujourd’hui.

LA MARAÎCHINE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage - 42, rue Georges Morel 
CS 60057 - 49 071 Beaucouzé cedex
Tél. 07 61 62 10 04 - mathieu.foucault@idele.fr 
www.idele.fr

Association pour la Valorisation de la Race Bovine 
Maraîchine et des Prairies Humides
2 rue du Port de Brouillac - 79510 COULON
05 49 76 91 30 ; contactmaraichine@gmail.com

Association La Vache Maraîchine
LEGTA Luçon Pétré, Route de La Rochelle 
85400 Sainte-Gemme-La-Plaine
lavachemaraichine@gmail.com

Co
nc

ep
tio

n 
: I

ns
tit

ut
 d

e 
l’É

le
va

ge
 - 

Ré
f. 

: 0
0 

25
 2

03
 0

01
 - 

Cr
éd

it 
p

ho
to

s 
: C

RE
G

EN
E,

 
M

at
hi

eu
 F

ou
ca

ul
t-

Id
el

e 
 - 

N
e 

p
as

 je
te

r s
ur

 la
 v

oi
e 

p
ub

liq
ue

Répartition des effectifs 
des femelles (2024)



LA LOURDAISE



Blancheur et douceur
Sa robe uniforme froment clair, pouvant  

aller jusqu’au blanc-porcelaine, et ses 
cornes ouvertes en lyre font d’elle une 

vache élégante. Elle possède un poil 
abondant et légèrement ondulé. 

Cette vache docile et sociable 
est appréciée des éleveurs 

pour sa facilité d’adaptation 
à la vie en estives. 

Son caractère la rend 
également facile 

sous le joug.

Vache d’estive avec de bonnes 
qualités laitières
La Lourdaise présente un bon équilibre, entre 
les qualités d’usage, comme le tempérament, 
les aptitudes fonctionnelles et la capacité de 
produire de la très bonne viande. Le potentiel laitier 
de la Lourdaise, lui permet de produire de bons veaux 
blancs ou rosés, en général assez bien conformés. 
Elle valorise bien l‘herbe des pâturages, parfois difficiles, 
notamment en estive, ce qui en fait une vache économe 
en intrant. 

La race du Lavedan et de la Bigorre
La race Lourdaise est originaire des deux vallées 
de Lourdes et de Bagnères-de-Bigorre dans le 
département des Hautes-Pyrénées. Autrefois, 
traite, la Lourdaise avait la réputation d’être la 
meilleure laitière des races bovines pyrénéennes. 
Cette race a failli disparaître puisqu’en 1978 il 
ne restait qu’un seul taureau. Quelques éleveurs 
passionnés ont pu racheter les dernières vieilles 
vaches et les ont fait reproduire. Aujourd’hui, les 
300 femelles réparties dans 60 élevages sont 
utilisées comme vaches allaitantes.

LA LOURDAISE

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage
BP 42118 - 31321 Castanet-Tolosan Cedex
Tél. 06 98 19 88 66 - delphine.duclos@idele.fr 
www.idele.fr

Association Nationale de la race bovine Lourdaise
Président : Cyril BIBES - 1 Impasse du Bénaques
65380 Benac
Tél. 06 76 11 46 99 - cyril-bibes@orange.fr
www.racebovinelourdaise.frCo
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LA CASTA



Une vache couleur 
de châtaigne

La Casta est reconnaissable à sa robe châtain 
plus ou moins foncée, ses muqueuses claires, 

ses cornes en lyre évasées. Cette vache au 
tempérament éveillé, de taille moyenne, peut 

évoluer sur tous types de terrain grâce à de bons 
aplombs, des membres solides 

et fins et des onglons noirs très durs.
Autrefois traite, son lait est à l’origine 

du célèbre fromage de Bethmale. 
Aujourd’hui, les troupeaux sont 

conduits en allaitant
mais cette race a conservé 

un lait riche et un instinct 
maternel très développé, 

lui permettant d’élever 
parfaitement 

son veau.

Plusieurs types de production
•	Veaux rosés élevés sous la mère.
•	Boeufs bien finis à l’âge optimum de 5 ans.
La viande est fine et dense et d’un bon
rendement du fait de la finesse des os ;  
les animaux, mâles ou femelles, se prêtent
bien à l’engraissement.

La race d’Aure et de Saint-Girons
La race Casta occupait traditionnellement toute 
la partie centrale des Pyrénées, de l’Ariège 
(St Girons et Couserans) jusqu’à la vallée d’Aure 
dans les Hautes-Pyrénées. Le rameau St Gironnais 
a disparu à la fin des années soixante alors que 
quelques troupeaux de vaches Auroises ont 
subsisté jusqu’au début des années soixante dix.
Une quarantaine de vaches retrouvées dans
les Hautes-Pyrénées et en Haute-Garonne par 
quelques passionnés sont à la base du cheptel 
actuel, qui regroupe 400 femelles dans une 
quarantaine de troupeaux.

LA CASTA

OS des Races Bovines Locales à Petits Effectifs
Institut de l’Élevage
BP 42118 - 31321 Castanet-Tolosan Cedex
Tél. 06 98 19 88 66 - delphine.duclos@idele.fr 
www.idele.fr

Association Nationale de la race bovine Casta
PNR des Pyrénées Ariégeoises - Ferme de Icart
09240 La Bastide de Sérou - Tél. 06 89 06 83 04 
lacasta.pyrenees@gmail.com
https://association-nationale-pour-la-racecasta-
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Répartition des effectifs 
des femelles (2024)


